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AUTUN

La première partie de cette étude traite de
Bibracte, capitale celtique avant la ville ro-
maine : les premiers habitants, les Éduens et leur
capitale, la guerre des Gaules, le siège d’Alésia,
le développement du commerce et le début de
la « romanisation ». Dans la deuxième partie,
l’auteur s’intéresse à la cité romaine. Tout d’abord
Augustodunum, cité de l’empereur Auguste :
l’abandon de Bibracte, la fondation
d’Augustodunum, l’enceinte, les portes et les
rues, l’apogée d’Autun sous Vespasien, les
habitants, la vie, les écoles, les plaisirs. Ensuite,
il parle de la ville de Constance Chlore et de
Constantin, deuxième ville romaine : le siège de
270, la ville relevée par Constance Chlore,
l’empereur Magnence, l’agonie de l’empire et
d’Autun romaine. On passe du paganisme au
christianisme, avec les dernières idoles et les
premiers martyrs, du culte de Rome et de
l’empereur aux premiers évêques et au triomphe
du christianisme. Dans la troisième partie, Émile
Thevenot évoque la ville chrétienne. Tout d’abord
Édua, cité du Christ : le castrum, l’aspect nouveau
de la ville déchue politiquement, les efforts des
évêques pour la relever, les premiers pèlerina-
ges et les miracles, le culte des saints et ce qu’il
en résulte. Puis, on découvre Ostun, cité de saint
Lazare le Ressuscité, patron d’Autun : l’édifica-
tion de la cathédrale, les rivalités entre les ducs
et les évêques, le morcellement de la ville, les
institutions municipales. Enfin, Autun moderne : le
XVIe siècle avec la Renaissance et la Réforme, les
nouvelles murailles, les guerres de la Ligue, la
Révolution, le XIXe siècle. Dans la quatrième partie,
l’auteur dresse le portrait d’Autun contemporaine :
le site, les monuments romains, les monuments
chrétiens, la cathédrale, les rues et faubourgs, les
antiquités dans les musées, la vie contemporaine.
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Parfois surnommée
l’« Athènes des Gaules »Ce livre est publié dans la collec-

tion Monographies des villes et
villages de France, dirigée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
2 800 titres à ce jour. Originaire de Beaune,
alors jeune agrégé de l’Université, venu
habiter Autun en 1928, Émile Thevenot a
été pris sous le charme. « La majesté de la
Mort plane sur cette vieille ville, si tôt et
tant de fois ruinée. » Son sol est pétri des
cendres païennes et chrétiennes étroite-
ment mêlées, tout y parle du passé et de la
tradition. Pourtant, des générations de vi-
vants lui ont insufflé leur âme. « La com-
mune a construit, de nos jours, son hôtel de
ville et son théâtre, écrit le préfacier, Paul
Cazin ; tout le reste est pierre d’Église.

Bâtisses pesantes, aux nobles lignes, d’une
noblesse un peu maussade, mais qui ré-
pond à la sévérité des ruines gallo-romai-
nes et des tours féodales. » Cet ouvrage,
« fruit d’un travail mûri, consciencieux »,
illustré par les soins de l’auteur, « de ton
alerte et moderne », de plus « exact et clair
comme un guide doit l’être », livre les
dernières recherches faites dans les an-
nées 30. L’auteur y exprime également son
émotion personnelle et sa vision d’une ville où
« l’on a toujours et partout (...) plus d’espace
dans les yeux que de bruit dans les oreilles. »

Capitale du peuple Éduen, « sœur et
émule de Rome », puis importante
cité bourguignonne jusqu’au Moyen

Âge, Autun n’a rien perdu de sa superbe en
dépit des vicissitudes. Créée par l’empe-
reur Auguste qui voulait par cette grande
cité montrer la puissance des Romains,
prenant la relève de Bibracte sur les bords
de l’Arroux, Augustodunum connaît alors
un grand renom. Parfois surnommée
l’« Athènes des Gaules » durant son âge
d’or, elle devient une reine intellectuelle et

artistique. Elle sera dotée de splendides
monuments dont les traces subsistent en-
core aujourd’hui, comme son théâtre qui
pouvait accueillir 20 000  spectateurs ou
ses remparts qui entouraient les 200 ha de
la ville antique. Devenue le siège d’un
évêché, Autun compte d’importants édifi-
ces religieux, chapelles, églises, couvents,
qui ont subi des modifications au fil du
temps. Ville d’art et d’histoire, située
dans un cadre exceptionnel, la cité offre
dans sa ville haute et dans sa ville basse
deux visages totalement différents qui
se fondent harmonieusement. Monu-
ments romains, moyenâgeux ou datant
de l’époque moderne se mêlent pour
marquer le témoignage de l’histoire.
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AUTUN. CITÉ ROMAINE ET CHRÉTIENNE

La fondation d’Augustodunum résulta du déplacement de Bibracte par les conquérants romains. Ville
principale du pays éduen, commerçante et intellectuelle, elle diffusait l’influence romaine. Elle fut aussi un
rendez-vous d’artistes et le séjour de l’aristocratie. En 270, la ville est envahie par les barbares qui pillent et

dévastent temples, villas, monuments. Quinze ans plus tard, les Bagaudes achèvent la destruction. La ruine est
totale. Sous l’autorité de Constance Chlore, le deuxième fondateur d’Autun, elle est restaurée, moins luxueuse. Dans
le courant du IIIe siècle, Autun a son premier évêque ; le christianisme prend le pas sur le paganisme. Au Ve siècle,
la première basilique est édifiée par l’évêque Euphrone. Le christianisme a triomphé. A la ville d’Auguste, succède
Édua, « la cité du Christ ». La construction de nouveaux murs avec les décombres modifie l’aspect de la vieille cité.
L’édification d’un castrum la rend méconnaissable. Pillée, saccagée, incendiée à plusieurs reprises, la ville est
amoindrie. En 956, elle relève du duché de Bourgogne. Marquée par le culte des saints, elle est le centre de nombreux
pèlerinages qui attirent des foules nombreuses prêtes à croire aux miracles. Aussi, au XIIe siècle, on doit construire
la cathédrale qui accueille les reliques de saint Lazare. Autun se divisera en deux parties. La ville haute, avec le
château et le cloître, appartient au chapitre. La ville basse ou fort Marchaux, commerçante, retranchée derrière ses
murailles flanquées de tours et de fossés, appartient au duc. Pendant des siècles, la jalousie sera totale entre les
évêques, puissantes autorités religieuses et le duc, chef du pouvoir civil. Après une totale anarchie, les conflits
cesseront au XVe siècle, grâce au chancelier Nicolas Rolin notamment. Au XVIe siècle, les protestants progressent.
De nouvelles fortifications, terminées au XVIIe siècle, réuniront les deux villes. Affaiblie par les luttes religieuses,
Autun est encore ruinée. De nouvelles communautés se fixent dans la ville, de nouvelles églises ou chapelles
s’ajoutent. Au XVIIIe et au XIXe siècles, le commerce et le l’industrie ne cesseront de prospérer. De nos jours, le patrimoine
historique de la ville reste sans doute sa plus grande richesse : « Rien n’est banal à Autun, car tout y parle du passé. »
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Réédition du livre intitulé Autun. Cité romaine et chrétienne. Histoire, monuments, sites, paru en 1932.


